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       Retour à l’horaire normal à compter du 15 septembre 2009 
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Mot de la présidente 

�

 

Nous tournons aujourd’hui la page sur une année bien 
remplie. Si notre société est saine et prospère, nous le 
devons à nos bénévoles. Sans leur soutien et leur 
dévouement, nous ne pourrions offrir la qualité des 
services que nos membres sont habitués de recevoir. 
 
Je tiens à remercier tous les membres du conseil 
d’administration pour leur disponibilité et leur travail 
magnifique tout au long de l’année. Plusieurs ont décidé 
de renouveler leur mandat, mais nous devons accepter le 
départ de deux d’entre eux : notre secrétaire générale, 
madame Claudette Boyer et monsieur Pierre Connolly, 
le responsable de l’informatique. Nous sommes très 
reconnaissants pour leurs contributions exceptionnelles 
constantes et redevables du temps qu’ils ont su nous 
consacrer tout au long de leurs mandats. Nous nous 
souviendrons de Claudette pour sa minutie dans son 
travail. Très méthodique et structurée, elle était 
vraiment à la hauteur de nos attentes et aura su redresser 
bien des dossiers. Nous sommes heureux qu’elle ait 
accepté de continuer à compiler les résolutions des 
procès-verbaux passées depuis les quarante dernières 
années. Nous nous souviendrons de Pierre qui lui s’est 
démarqué par son acharnement à nous fournir un service 
informatique des plus adéquat. Grâce à son travail 
soutenu et à son ouverture d’esprit, nous avons fait un 
pas de plus vers l’avenir. 
 

Messieurs Robert Charron et Léon Montagne acceptent 
de se joindre à votre conseil d’administration. Je désire 
aussi exprimer toute ma reconnaissance à monsieur 
Jean-Claude Fontaine qui avait pris en charge le comité 
du 40e anniversaire de notre fondation. Grâce à son 
concours, nous avons pu bénéficier de plusieurs 
activités formidables soulignant nos 40 ans. 
 
Nous devons beaucoup à tous nos bénévoles qui sont les 
piliers de notre organisation, la base de notre existence. 
Sans eux, nous ne pourrions pas survivre longtemps. 
Nous leur devons énormément et apprécions chaque 
geste qu’ils posent pour solidifier notre organisation. 
 
Comme toutes les sociétés de généalogie, nous 
traversons une situation critique relativement au 
phénomène de l’accès à l’internet. Ce nouveau moteur 
de recherche nous prive d’une clientèle, venant ravir nos 
membres. Avec le temps, l’achalandage diminue et 
l’implication bénévole s’en ressent aussi. Le défi que 
nous aurons à relever, au cours des prochaines années, 
sera de trouver des solutions afin de ramener les gens 
chez nous. 
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Assemblée générale et conseil d’administration 2009 
 

 

 
 
Lors de l’assemblée générale du 14 avril 2009, 40 membres y ont participé et ont élu le nouveau conseil 
d’administration de la Société de généalogie des Cantons de l’Est. 
 
 

 
Voici le nouveau conseil d’administration de la Société, (en ordre, de gauche à droite) : 

Léon Montagne, Ginette Arguin, Guy Létourneau, Lucien Lemay, Robert Charron, Christiane Ruel,  
Jean-Marc Trudeau, Jean-Claude Fontaine, Roger Gaudreau, Paul Desfossés et Jean-T Turcotte. 
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Voici le nouveau comité exécutif de la Société, (en ordre, de gauche à droite) : 
Roger Gaudreau, trésorier, Ginette Arguin, présidente, 

Robert Charron, secrétaire général, Christiane Ruel, vice-présidente. 
 
 
 

 
 

Voici le comité exécutif du conseil d’administration de la Fondation des Amis de la Généalogie, 
(en ordre, de gauche à droite) : Jean-Guy Bellerose, secrétaire, 

Lise Leblanc, présidente, Jacques Boislard, trésorier. 
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L’Assemblée générale de la SGCE du 14 avril 2009  
a permis le dépôt des rapports des 10 comités de la Société. 

 
 

 

Bibliothèque : Ginette Arguin 

Lisette Normand-Rivard, Jeanne-d’Arc Cayer, Paula Hamel et Gilles Hamel, Lorraine 
Collette et Jocelyne Colette, de même que Léo Binette. La bibliothèque a un budget 
global de 3 800,00 $ par an. La valeur de la bibliothèque est de 174 933,00 $ 

 

Aide aux chercheurs : Christiane Ruel 

Toute une équipe que celle des bénévoles, à l’accueil, de la SGCE !  

cette équipe, composée de 23 bénévoles, a assuré quelque 1 060 heures de garde, accueilli 
plus de 150 visiteurs en plus de s’occuper de la présence de tous les membres réguliers. 

 

Informatique : Pierre Connolly 

L’entretien du parc informatique a nécessité le remplacement de plusieurs pièces 
d’équipement afin d’offrir aux membres un accès régulier aux banques de  données et au 
Fonds Drouin. Le logiciel Le postillon a été mis au point pour communiquer rapidement 
avec les membres par courriel. Le fichier Connolly a connu une nouvelle fusion et a été 
mis en ligne sur le site de la FQSG. Nous sommes à préparer des cours relatifs à la 
généalogie, qui seront disponibles à nos membres par internet. Ces cours pourraient être 
supervisés par des instructeurs, de sorte qu’ils seront à toutes fins pratiques aussi 
personnalisés que si vous les suiviez sur place. 

 

Publications : Guy Létourneau et Pierre Connolly 

Il y a 8 bénévoles à la saisie pour la production de répertoires. 2008 a vu la publication de 
9 répertoires BMSA pour un total de 69 254 actes et fusion avec le fichier Connolly. La 
SGCE a obtenu un legs important de M. Lacroix, environ 160 000 actes à saisir 
prochainement. 

 

Activités mensuelles : Jean-Marc Trudeau 

Une conférence « Génétique et généalogie » par Denis Leblond a attiré 27 personnes. Les 
cours de généalogie dans les locaux mêmes de la SGCE furent encore une fois très 
sollicités.  Nous avons eu droit à deux cours ouverts aux membres (Paléographie et Bk6 
version 6.2) et un cours pour les bénévoles de la SGCE (Découverte des outils de 
recherche disponibles à la SGCE).  Ce dernier cours fut donné par Mme Christiane Ruel 
le 19 février et fut un succès à tout point de vue. 
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40e anniversaire : Jean-Claude Fontaine 

Le brunch de Noël 2008 a permis les retrouvailles avec les fondateurs et pionniers de 
notre Société, avec 150 participants. 

2 activités de portes ouvertes en novembre et en mars 2009 a permis l’arrivée de plusieurs 
nouveaux membres. Une activité de clôture est prévue pour le 7 mai 2009. 

 

Revue L’Entraide : Jean-T Turcotte 

2008 a été une année d’expérimentation où vous avez vu de nouvelles couvertures, de 
nouvelles polices typographiques et un effort particulier a été mis pour augmenter la 
qualité des illustrations et des photographies. La publication d’un numéro spécial 40e 
anniversaire a permis de rafraîchir la couverture de la Revue. 9 auteurs qui ont publié un 
article dans la Revue en 2008 ont reçu un prix Raymond-Lambert. 

 

Publicité : Paul Desfossés 

Cette année, les moyens privilégiés ont été la diffusion des activités et des nouveautés de 
la société à travers des envois fréquents de courriels à tous les membres. De plus, nous 
avons entrepris de distribuer des copies des éditions précédentes de l’Entraide à des 
endroits où de potentiels membres peuvent se trouver. Ces endroits sont en général les 
différentes salles d’attente ou d’urgence des cliniques spécialisées en santé. 

 

Fondation des Amis de la Généalogie : Lucien Lemay. 

La fondation a permis de récompenser les auteurs par le prix Raymond-Lambert, grâce à 
la générosité des commanditaires. L’organisation du brunch de Noël 2008 a été un franc 
succès. 

 

Fédération québécoise des sociétés de généalogie : Robert Charron 

2008 célèbre le 10e anniversaire du fichier Origine. Chaque année, la FQSG alloue une 
enveloppe budgétaire de 3 000 $ pour Jeunéalogie. Le 25 février dernier, le président de 
la Fédération, Denis Racine, accompagné du directeur général, M. Sylvain Croteau a 
rencontré le Directeur de l�état civil du Québec, M. Pierre E. Rodrigue, dans le but de 
faciliter l’accès aux registres. La Fédération demande au DEC de continuer de s'inspirer 
de la loi française. On demande l'accessibilité avant 1926. 
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Rapport du comité de la revue L’ENTRAIDE, 

lors de la réunion de l’assemblée annuelle de la 
SGCE avril 2009 

  
La revue L’Entraide est l’outil de la SGCE qui permet 
de garder les membres informés des activités entreprises 
par la société comme les cours et les conférences, qui 
permet de partager des connaissances utiles en 
généalogie et en informatique, et surtout qui permet aux 
auteurs de publier le fruit de leurs recherches et de les 
partager avec tous les autres membres. 
 
En 2008, quatre (4) numéros de L’Entraide ont été 
publiés, 1 par saison.  
 
En 2008, les nouveaux comités formés en 2007 ont 
exercé leur fonction et ont contribué à améliorer la 
qualité de la revue : 
Le comité de rédaction est formé du responsable de la 
revue au c.a., Jean-T Turcotte, du responsable de la 
mise en page, Denis Beaulieu, et de Ginette Arguin, 
présidente du c.a.. C’est ce comité qui est responsable 
du contenu et de la forme de la Revue. 
Aurèle Brûlé est responsable de la correction des textes, 
et Réjean Roy est responsable de la correction de la 
mise en page. 
Il y a 2 autres comités indispensables à la publication de 
votre Revue soit le comité de publicité dirigé depuis 
toujours par Marie Gagné et par Lise Leblanc de la 
Fondation AG, et le comité de publipostage formé de 
Claude Léveillé, Roger Gaudreau, Michel Hall, Léon 
Montagne et de tout le comité de la bibliothèque qui 
s’associe à nous pour donner un coup de main. 
 
 
 
 
 

C’est grâce à ces collaborateurs, tous bénévoles, et aussi 
aux auteurs, que votre Revue vous est acheminée aux 3 
mois, en version papier et/ou version fichier que vous 
pouvez consulter sur le site Web de la SGCE et que 
vous pouvez télécharger et garder en mémoire. Cette 
version fichier est en couleur, et vous pouvez aussi y 
retrouver des documents annexés, trop longs pour être 
publiés. 
 
2008 a été une année d’expérimentation où vous avez 
vu de nouvelles couvertures, de nouvelles polices 
typographiques et un effort particulier a été mis pour 
augmenter la qualité des illustrations et des 
photographies. Un sondage auprès des membres du c.a. 
a été fait pour connaître leur appréciation. Ainsi, le 
Bulletin l’Entraide en feuilles mobiles a été abandonné 
et la couverture de l’Entraide sera dorénavant la même à 
chaque numéro, sur carton glacé et en 4 couleurs. Le 1er 
numéro de 2009 commémoratif du quarantième 
représente la couverture de L’Entraide pour les 2 années 
à venir. 
 
Le comité de la revue remercie tous les auteurs qui ont 
remis leurs articles en 2008. Sans vous il n’y aurait pas 
de revue : Maurice Brisebois, Émile Audy, Jeanne 
Cayer, Denis Beaulieu, Paul Beaumont, Pierre 
Connolly, Jean-Claude Fontaine, Aurèle Brûlé, et Paul 
Desfossés. Plusieurs auteurs ont reçu le prix Raymond-
Lambert lors du brunch de Noël 2008. Nous avons 
besoin de vos articles pour continuer cette œuvre. 
 
 
 

Jean-Thomas Turcotte #3315 
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Politique éditoriale de la revue  
L’Entraide généalogique 

 
 
A) Critères de sélection  
Chacun des critères n’est pas déterminant mais plutôt 
indicatif de l’intérêt suscité pour les lecteurs de la revue. 
 Un article original se rapportant à un des sujets 
suivants : 
- Recherche concernant la généalogie d’un membre de 
la Société de Généalogie des Cantons de l’Est (SGCE) 
- La généalogie québécoise d’ascendance française, 
anglaise ou autre ... d’un membre de la Société de Généalogie 
des Cantons de l’Est 
- Recherche documentaire touchant la vie en société, 
les us et coutumes, les métiers, le transport, et se rapportant à 
l’histoire de Sherbrooke ou des Cantons-de-l’Est. 
 
Le choix des textes à publier relève du comité de rédaction, 
qui n’est pas tenu, pour quelque raison que ce soit, de publier 
les textes reçus. 
 
B) Guide rédactionnel 
- L’article ne doit pas avoir été publié dans une autre 
revue ou journal. 
- Tous les textes recopiés et les citations doivent être 
référencés. 
-  Le recopiage d’articles de journaux d’époque ou de 
documents doit être utilisé avec discrétion. 
S’il s’avère que le texte de référence, article de journal ou 
document, est d’intérêt, celui-ci pourrait être diffusé sur le 
site Web de la SGCE sous l’onglet : La revue L’Entraide/Les 
annexes. 
- Les textes doivent être saisis à simple interligne sur 
format Word, police de caractère 
Times New Roman, taille 10 ou 11. 
- Les notes de références doivent être mises à la fin du 
texte et non en bas de chaque page. 
- Les textes doivent être transmis par courriel ou sur 
cédérom.  
- Les photographies doivent être numérisées avec une 
résolution de 300 PPP ou DPI, obligatoirement en JPEG ou 
en TIFF. 
- Les légendes des photographies et autres documents 
visuels doivent spécifier : l’auteur de la photo, le titre ou le 
sujet, la date et la source. 
 
C) Auteurs 
- Tous les membres de la SGCE peuvent publier dans 
la revue. 

- La revue L’Entraide permet aussi à des non-
membres de publier, à condition de satisfaire aux critères de 
sélection déjà énoncés. 
 
D) Aide à l’écriture 
- De l’aide à la rédaction est offerte à tout auteur, 
membre de la SGCE, qui en fait la demande. 
-     Cette aide est disponible aussi, selon les 
recommandations du comité de rédaction. 
 
E) Édition de la revue 
1.    Responsable de la revue : Il doit être un membre 
du conseil d’administration (c.a.). Il       coordonne les 
différents comités. Il s’assure de la production d’un numéro 
quatre fois l’an. Il soumet le contenu de la revue au comité de 
rédaction. 
2.    Responsable de la mise en page : En étroite 
collaboration avec le responsable de la revue, il met en page 
le contenu de la revue. Il transmet le fichier final à 
l’imprimeur. 
3.    Comité de rédaction : Il est formé d’au moins 3 
membres, soit le responsable de la revue, le responsable de la 
mise en page et du président du c.a. et/ou de son représentant. 
Ce comité choisit les articles et le contenu de la revue, selon 
la politique éditoriale adoptée par le c.a.. 
4.      Comité de correction :  
a- Correcteur des textes : Il reçoit la 1ère épreuve papier 
de la revue et il fait la correction du français et des fautes de 
frappes. 
b- Correcteur de mise en page : Il reçoit la 2ième 
épreuve sur fichier informatique et il vérifie la cohérence 
entre la table des matières, les textes et les photos. 
5. Comité de publicité : Il sollicite et gère les 
publicités qui doivent être publiées dans la revue. Il transmet 
les cartes d’affaires et s’assure de la durée de l’entente de 
publicité. 
6. Comité de publipostage : Dès que la revue est 
imprimée, ce comité voit à assembler la revue dans les 
enveloppes et y apposer les étiquettes pré-adressées et mettre 
le tout à la poste. Il s’assure que le matériel nécessaire est 
disponible. 
 
 
Revisée et adoptée par le comité d’administration de la 
Société de Généalogie des Cantons de l’est, le 18 novembre 
2008. 
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Une lignée directe de Ruel 
 

L’ancêtre Clément Ruel serait arrivé en Nouvelle-France vers l’âge de 13 ou 14 ans, selon un contrat passé le 
15 septembre 1658 devant le notaire royal Guillaume Audouart, pour une cession de transport de Jacques Gourdeau, 
Sieur de Beaulieu, à Gabriel Gosselin. 
 

 
Préparé par Christiane Ruel #199 
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De la France, à la Nouvelle-France, à la Nouvelle-

Angleterre : les périples de Siméon Leroy-Audy  
 2e partie 

de Émile Audy #3602 

Préambule - les européens et les amérindiens en 
Nouvelle-France 
 
Cette entrée en matière a pour objet de décrire 
l’atmosphère qui régnait en Nouvelle-France lors de 
l’arrivée des 20 compagnies du régiment de Carignan-
Salières et des quatre compagnies du Sieur de Tracy. 
 
Avant même le premier voyage de Jacques Cartier en 
Nouvelle-France en 1534, des européens avaient déjà eu 
plusieurs contacts avec les autochtones, notamment les 
pêcheurs bretons, normands, espagnols et basques 
(Lacoursière et al., 1969). En effet, outre la pêche à la 
morue, il appert qu’un important commerce de fourrure 
avec les amérindiens des côtes avait déjà cours depuis 
un certain temps, entre autres à l’embouchure du 
Saguenay. L’intérêt des européens pour les fourrures 
était donc déjà bien établi. 
 
C’est dans les environs de Gaspé en 1534, que Cartier 
prend officiellement contact avec les amérindiens 
(Cartier 1867 :40). Lors de la plantation de la croix dite 
de Gaspé, Cartier y fait la rencontre de Donnacona, le 
chef iroquois. Ce dernier, comme Cartier le souligne 
dans le récit de son voyage, résidait normalement à 
Stadoconé (Québec). Trudel (1968 :30), mentionne 
qu’ils y étaient pour faire provision de poissons. 
 
Cartier rapporte également que Donnacona «nous fit vne 
grande harangue, nous montrans ladite croix… et puis 
il monstroit toute la terre tant à l’entour de nous, 
comme s’il eust voullu dire que toute la terre estoit à 
luy, et que nous ne deuyons pas planter ladite croix sans 
son congé» (Cartier, 1867 :41).  
  
C’est au cours de son second voyage (1535-1536) que 
Cartier remonta le Saint-Laurent jusqu’à Hochelaga, et 
ce, contre l’avis de Donnacona qui veut garder à son 

profit les avantages des relations avec les européens. 
(Trudel, 1968 :17). 
 
Cartier mentionne la présence de villages amérindiens, 
tout au long du fleuve. «Et nous, arrivés au dit 
Hochelaga, se rendirent au devant de nous plus de mille 
personnes tant hommes, femmes qu’enfans, lesquels 
nous firent bon accueil» (Maran, 1968 :42).  
 

 
Figure 1 - La terra de Hochelaga nella Nova Francia, par G. B. 

Ramusio, 1565. Source : ANC-NMC-1908 
 
Ainsi donc en 1534-1535, les rives du Saint-Laurent, de 
Gaspé à Hochelaga étaient peuplées par des 
amérindiens, des iroquois selon toute vraisemblance. 
 
Selon Lacoursière et al. (1969), au cours du troisième et 
dernier voyage (1541-1542) les relations de Cartier et de 
ses hommes avec les iroquois sont devenues très 
tendues. En effet, Lacoursière (1995) mentionne qu’il 
est plus que probable que Cartier et les membres de son 
expédition aient eu à repousser des attaques iroquoises 
au cours de l’hiver 1541-1542, cantonnés qu’ils étaient 
dans leur fortin sis à l’embouchure de la rivière du Cap-
Rouge. 
Par la suite, pendant une soixantaine d’années, les 
français ont démontré peu d’intérêt pour la Nouvelle-
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France. C’est vers la fin du XVIème siècle que la 
France s’est de nouveau intéressée à ce qui allait 
devenir la Nouvelle-France. Pour pallier le manque de 
fonds ou pour minimiser les dépenses, on trouve une 
solution élégante : les fameuses compagnies. En 
échange du droit exclusif au lucratif marché de la traite 
des fourrures, ces compagnies s’engageaient à établir un 
certain nombre de colons. 
 
C’est en 1603 que Champlain effectue son premier 
voyage en Nouvelle-France à titre de géographe pour le 
compte d’une compagnie formée de plusieurs 
marchands de Rouen. Le 24 mai 1603, les français sont 
reçus par un groupe de montagnais qui participent à un 
grand festin marquant une victoire remportée par ces 
amérindiens sur les iroquois qui n’habitaient plus la 
vallée  du  Saint-Laurent (Lacoursière, 1995).   À 
preuve,  lorsque Champlain se rend à Hochelaga en 
1611, il constate «y a une petite riuière (rivière Saint-
Pierre) qui va affez auat dedans les terres, tout le long 
de laquelle y a plus de 60 arpens de terre défertés (c-à-d 
défrichées) qui font comme prairies» (Champlain 
1613 :289). Ces terres sont cependant abandonnées. Il 
s’agit sans aucun doute du peuplement que Cartier avait 
aperçu lors de son second voyage (1535-1536).  
 
D’autre part, en 1609, Champlain mentionne dans son 
récit : « ie fis accomoder vne chalouppe de tout ce qui 
estoit néceffaire pour faire les defcouuertes du pays des 
Yroquois, où ie deuais aller auec les Montagnets nos 
alliéz.» (Champlain 1613 :106). 
 

�

Figure 2 La bataille de juillet 1609 

 
Puis, le 30 juillet 1609, c’est l’affrontement. Champlain 
et deux de ses hommes armés d’arquebuse (le bâton qui 

crache le feu) et une soixantaine d’amérindiens  
affrontent les iroquois au cours d’une brève bataille que 
Champlain lui-même a immortalisée dans un dessin qui 
nous est parvenu.   
 
En épousant la cause des hurons des Grands Lacs, des 
algonquins de la rivière des Outaouais et des 
montagnais du Saint-Laurent, les français venaient de se 
faire des ennemis mortels. 
 
La nation iroquoise se retrouve alors cantonnée au sud 
du lac Ontario avec les agniers le long de la rivière 
Hudson tout juste au sud du lac Champlain. Ces 
derniers sont en contact avec les anglais et les 
hollandais déjà établis sur les rives de la rivière Hudson. 
Ces derniers sont tout aussi intéressés à se procurer des 
peaux de castor, alors que les iroquois et en particulier 
les agniers voudraient bien agir comme intermédiaires 
entre les autres tribus et les commerçants anglais et 
hollandais. D’autre part, des escarmouches continuelles 
en particulier dans la région d’Hochelaga rendent la 
situation de plus en plus pénible pour les colons de l’île 
de Montréal. 
 
Autour de 1660, la situation est donc la suivante : les 
iroquois veulent s’assurer du contrôle du commerce de 
la fourrure au détriment des compagnies alors que 
certains groupes veulent tout simplement bannir les 
européens de la Nouvelle-France. 
 
C’est alors que le roi de France a décidé d’envoyer des 
renforts en Nouvelle-France et que fut créé à cette fin le 
régiment de Carignan-Salières. 
 
 
Résumé de l’article précédent 
 
Dans un article précédent (Audy, 2007), il a été 
démontré que Siméon Leroy-Audy  a quitté le port de 
La Rochelle en France le 26 février 1664 à bord d’un 
impressionnant vaisseau de guerre jaugeant 800 tonnes 
et armé de 60 canons : le Brézé. Siméon y était comme 
l’un des soldats de la compagnie du Sieur Berthier. 
 
 
Après une escale aux îles Canaries, le Brézé s’est tout 
d’abord dirigé vers la Guyane française, à l’extrémité 
nord de l’Amérique du Sud. Les soldats français ont 
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alors repris la Guyane française des mains des 
Hollandais. Ce fut ensuite une courte halte aux 
Bermudes. Le Brézé s’est ensuite dirigé vers la 
Nouvelle-France où sa présence a d’abord été signalée 
aux environs de Percé, puis à Tadoussac selon les 
Relations des Jésuites (1972). Le capitaine n’a 
possiblement pas voulu prendre le risque de remonter le 
Saint-Laurent avec cet immense vaisseau qui en était à 
son voyage inaugural. Passagers, armes et bagages ont 
donc été transbordés à bord de deux navires plus petits 
venus expressément de Québec : le Cat et le Vieux 
Siméon (Relations des Jésuites, 1972). 
 
Siméon a finalement débarqué à Québec, en Nouvelle-
France, le 30 juin 1665 avec ses camarades de la 
compagnie du Sieur Berthier et de trois autres 
compagnies : La Durantaye, Monteil et Labrisardière, 
toutes sous le comman-dement du marquis de Tracy. 
Un peu plus de deux ans auparavant, soit le 19 
novembre 1663, Tracy avait été nommé lieutenant- 
général du roi dans toute l’Amérique (Sulte, 1922). 
 
 
Siméon en Nouvelle France, d’abord comme 
soldat… 
 
Auparavant, soit le 19 juin 1665, le Vieux Siméon avait 
accosté à Québec pour y débarquer les quatre premières 
compagnies du régiment Carignan-Salières  (Chambly, 
Froment, La Cour et Petit) venues combattre les 
Iroquois qui, à ce moment, faisaient la pluie et le beau 
temps en Nouvelle-France. Il appert donc qu’entre le 19 
et le 30 juin 1665, le Vieux Siméon ait fait le voyage 
Québec - Tadoussac aller et retour, en compagnie du 
Cat pour ramener à Québec les quatre compagnies 
arrivées à bord du Brézé. 
 
Du 18 août au 14 septembre, ce sont les seize autres 
compagnies du régiment Carignan-Salière qui 
débarqueront à Québec (Sulte, 1922). 
 
On retrouve donc à ce moment un total de 24 
compagnies, à savoir, les quatre compagnies du Sieur de 
Tracy, arrivées à bord du Brézé et les 20 compagnies 
faisant partie du régiment Carignan-Salières. 
 
Une hypothèse: la mention de la présence en un endroit 
donné de l’officier commandant une compagnie sous-

entend également la présence de la dite compagnie au 
même endroit. 
 
Au cours de l’automne 1665, Tracy a réparti 17 des 24 
compagnies sous son autorité dans les garnisons de 
Québec (8), de Montréal (5), des Trois-Rivières (3) et à 
l’île d’Orléans (1). 

 
Figure 3 - Le fort St-Louis de Québec en 1683. 

Source : Parc Canada, 2008 
 
Ainsi, le Sieur Berthier se trouve toujours à Québec, le 
8 octobre 1665, jour de son abjuration devant l’évêque 
de Pétrée (voir Annexe 1) . En consé-quence, il est tout 
à fait logique de croire que Siméon se soit retrouvé en 
garnison au fort Saint-Louis, tel que le mentionne 
d’ailleurs Langlois (2004). Nonobstant la construction 
au cours de l’été et de l’automne 1665 de quelques  forts 
le long de la rivière Richelieu, aussi appelée rivière des 
Iroquois, deux expéditions punitives sont organisées 
contre les tribus iroquoises  dans  la région de la  rivière 
Hudson, dans l’état de New York. C’est en janvier 
1666, en plein hiver, que la première de ces expéditions 
se met en branle sous les ordres de Courcelle, laquelle 
finit par rebrousser chemin près de Shenectady, un 
établissement hollandais situé dansl’actuel état de New 
York, (Lacoursière et al., 1969). Mal organisée et sans 
l’assistance des algonquins pour les guider, l’expédition 
a failli tourner à la catastrophe. Quoi qu’il en soit, à la 
fin de mars, «la plus part des foldats qu'on croyait 
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perdus reuiennent tous les iours.» (Journal des Jésuites - 
20 mars 1666). 
 
Au début du mois de mai 1666, la compagnie du Sieur 
Berthier et donc Siméon sont toujours à Québec, 
puisque le gouverneur Courcelles et le Sieur Alexandre 
Berthier reçoivent tous deux la confirmation à l’église 
Notre-Dame de Québec (voir Annexe 2). 
 
Une seconde expédition, sous le commandement de 
Tracy et de Courcelle quitte Québec le 14 septembre 
1666 toujours en direction des peuplements iroquois 
localisés le long de la rivière Hudson et vise plus 
particulièrement les agniers. 
 
Siméon fait définitivement partie de l’expédition 
puisque «le capitaine Berthier est ensuite chargé de 
diriger, avec Pierre de Saurel, l’arrière-garde des 
troupes durant l’expédition de Prouville de Tracy 
contre les Agniers à l’automne de 1666». (DBC, 2008). 
 
Cette expédition se déroule sans grande résistance de la 
part des agniers puisque «impressionnés par la 
puissance de ces troupes venues du nord», ils fuient à 
travers les bois, au fur et à mesure de leur avancée 
 (Devendorf, 1974 et Lacoursière et al. 1969). 
 

 
Figure 4. Itinéraires des deux expéditions 

de 1666 (Source : Lacoursière et al.) 
 
Le 16 octobre 1666, le corps expéditionnaire arrive à 
une cinquième bourgade, la plus considérable de toutes. 
Devendorf (1974), mentionne qu’il s’agit d’Andaraque 

(Andavagué, selon Sulte, 1922 :57), situé près de 
l’actuel Fort Hunter dans le comté d’Albany, NY. 
Tracy, selon la coutume, fait chanter un «Te Deum», 
prend possession du territoire et retourne à Québec 
(Lacoursière et al.).  
 

                 
Figure 5. Localisation de la bourgade  

d’Andavagué-Fort Hunter, NY Source : Mapquest.com 
 
Le 5 novembre 1666, la troupe est de retour à Québec. 
 
La compagnie du Sieur Berthier s’est donc rendue au 
cours de l’automne 1666 dans la région d’Albany dans 
l’état de New York. 
 
La paix avec les iroquois est conclue en 1667 et peu 
après, les soldats s’en retournent en France alors que 
ceux qui ont décidé de rester sont démobilisés; Siméon 
est de ceux qui décident de demeurer en Nouvelle-
France. 

Conclusion 
 
On sait maintenant que dès 1666, Siméon est allé dans 
la région d’Albany, dans ce qui est devenu l’état de 
New York. C’est donc dire qu’il connaissait la route 
pour s’y rendre, tout comme le temps requis. Siméon 
avait également pu constater la présence de plusieurs 
forts le long de la rivière des Iroquois (Richelieu) et du 
lac Champlain. Ces faits prendront toute leur 
importance comme on le verra dans un prochain article. 
 

(à suivre) 
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ANNEXE 1 - Abjuration du Sieur Isaac Berthier  

   L’An de grace mil six cent soixante et cinq le huictiesme 
Isaac Berthier  d’octobre Isaac Berthier Capitaine au Regiment 
   de L’Allier, de la paroisse de Bergerac en Perigord Diocese 
   No 26.   de Perigueux a fait abjuration solemnelle de l’heresie 
   de Calvin dans L’Eglise Paroissiale de Notre-Dame de 
   Quebecq entre les mains de Messire François de Laval 
   Evesque de Petrée, vicaire Apostolique en la Nouvelle France 
   et nommé par le Roy premier evesque du dit Pays, 
   En presence de Monseigr de Tracy gnal des armées 
   du Roy en toute l’Amerique de Monsr de Courcelles 
   gouverneur pour le Roy en ce pays et de Monsr Talon 
   Intendent pour sa Majesté au dit Pays. 
               francois evesque de petrée 
Source : Fonds Drouin - registre des abjurations - 8 octobre 1665. 

 
ANNEXE 2 - Confessions du gouverneur Courcelles et du Sieur Isaac Berthier 

�
Confirmés à    Messire Daniel de Remy Seignr deCourcelles gouverneur 
La Paroisse de                 decepays 
Ntre Dame de 
Quebec le 1er Alexandre Berthier, de Bergerac, dioc de Perigueux 
de May 1666. 

Source : Fonds Drouin - registre des confirmations - Notre Dame de Québec - 1er mai 1666. 
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Jean-Baptiste Halay ancêtre des Hallé 

de Jacqueline Hallé 
 
Jean-Baptiste Halay naît en 1607, à Saint-Julien de 
Coudray près de Chartres en Eure-et-Loir. Il épouse, 
vers 1640, Mathurine Valet (1609-1686) à Saint-Julien 
dans l’ancienne chapelle médiévale de Saint-Thibault-
des-Vignes, aujourd’hui désaffectée. Bâtiment du X11e 

siècle remanié au XV1e siècle, d’architecture romane, la 
chapelle se caractérise par des fenêtres cintrées, d’épais 
contreforts entre chaque ouverture et un clocher massif 
érigé au XV1e siècle. Trois filles naissent de cette 
union, en France : Marie (1643-1676), Barbe (1645-
1696)1 et Elisabeth (1649-1726). 
 

������������������������������������������������������������
1- Dans son livre Les enfants du Sabbat 

Anne Hébert qualifie Barbe Halay née à Coudray, en 1645, 

de sorcière. 

Jean-Baptiste, en bon éclaireur, vient seul en Nouvelle-
France vers 1655. Nicolas Maccard lui concède une 
terre le 30 novembre 1657 à Longue-Pointe, l’Ange-
Gardien, Montmorency. En 1658, considérant que les 
conditions de vie sont meilleures ici qu’en France il 
retourne chercher sa femme et ses filles. Le 1 octobre 
1660, il acquiert une terre de deux arpents de front à 
Lauzon sur la rive sud du Saint-Laurent, de Esther de 
Lambourg, veuve de Guillaume Gauthier.2  Selon le 
recensement de 1667, il possède 12 arpents de terre, 
trois bêtes à cornes et un domestique, André Patry. Un 
quatrième enfant, un fils Jean-Baptiste, naît le 9 
septembre 1659. Le 19 mars 1672, Jean-Baptiste père, 
est retrouvé mort dans la forêt. La légende veut qu’il ait 
été tué par un Iroquois. Il est enterré au cimetière de la 
Côte de Lauzon, qui prend le nom de Saint-Joseph-de-
Lévis en 1673 . Ses filles, Marie épouse Joachim Girard 
en 1660, Élisabeth épouse Guillaume Albert en 1664, 
tandis que Barbe, après un séjour chez les Ursulines, se 
marie à Jean Carrier en 1670.  
 
Dès l’âge de 9 ans, Jean-Baptiste, fils, devient 
domestique chez le procureur général et arpenteur Jean 
Bourdon. En 1668, il entre au séminaire de Québec et 
figure au nombre des six premiers de cette institution. À 
sa sortie du séminaire il vit avec sa mère, veuve et le 16 
novembre 1682, il épouse Marie Maranda (originaire de 
l’Île de Ré) à Saint-Pierre de l’Ile d’Orléans. Cette 
dernière décède en 1694 et il épouse le 18 juillet 1695, 
en seconde noce, Marie Drapeau de Saint-Joseph-de-
Lauzon. À partir de ces deux unions deux branches se 
forment et celle de mes ancêtres relève du premier 
mariage. De cette première union il y aura cinq enfants: 
Geneviève (1682), Jean (1683), Françoise (1687), 
Marie-Angélique (1691) et Louis (1693).  
 

������������������������������������������������������������
2- Audouart, dit Saint-Germain, Guillaume, 31-10-1660, 

minute 953. 
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Le patronyme Halay change pour Hallé(e) dès 1660. 
Dans le contrat de concession à Jean-Baptiste Halay, en 
1660, on mentionne que ce dernier ne sait ni lire ni 
écrire et dans la transcription du notaire ce dernier écrit 
Hallé, et par la suite cette orthographe sera utilisée avec 
un ou deux ‘’e’‘.  Saint-Julien de Coudray, aujourd’hui 
une banlieue de Chartres, recèle encore de nos jours de 
nombreux Hallay (avec deux ‘’l’’). 
 
Mon ancêtre Louis (1693) épouse le 23 mai 1718 Marie 
Duquet et naîtront Marie-Louise (1719), Louis-Marie 
(1721), Ignace (1723), Marie (1728) et Marie-
Geneviève (1729). Ma lignée se poursuit avec Louis-
Marie (1721) qui épouse Marie-Joseph Couture le 14 
avril 1750 et naîtront Marie-Joseph (1752), Louis 
(1754), Michel (1756), Louise (1765), François-Régis 
(1766) et Suzanne (1769).  
 
Nous continuons la lignée avec Michel (1756) qui 
épouse Charlotte Huard le 13 août 1781. Son fils Michel 
épouse Marie Drapeau à l’église Notre-Dame de 
Québec le 10 mai 1808 et leur fils Joachim ( 1811-
1889) épouse le 24 février 1835 Angéline Bégin à Saint-
Joseph -de la- Pointe -Lévis. Durant 200 ans mes 
premiers ancêtres habitent la seigneurie de Lauzon et les 
environs immédiats. 
 
Le surpeuplement des seigneuries en bordure du Saint-
Laurent oblige les colons de familles nombreuses à 
s’armer de courage et à s’exiler dans les terres 
forestières loin du fleuve. Les récoltes sont mauvaises 
depuis le début des années 1830 et les censitaires ont de 
plus en plus de mal à payer leurs redevances. Le clergé 
prêche la colonisation des Townships. Bien sûr, 
plusieurs canadiens migrent vers les États-Unis où 
l’industrialisation demande de la main-d’oeuvre peu 
spécialisée. La crise économique de 1857 suscite la 
création de nouvelles municipalités. C’est dans ce 
contexte que mon ancêtre Joachim  Hallé (1811-1889) 
époux de Angélique Boutin immigre à Saint-Romain 
(Winslow Nord) avec sa famille dont quatre fils : 
François, Joachim, Ferdinand et Théodore et deux filles 
Élise et Sarah.  
 
Les deux paroisses voisines, Lambton et Saint-Sébastien 
ont comme premiers curés deux frères Hallé, Louis-
Barthélémie et Charles, c’est sans doute sous leur 
instigation que Joachim s’établit à Saint-Romain entre 

1870 et 1880. Après avoir parcouru les noms des 
concessionnaires dans le livre du terrier pour Winslow 
et Lambton, jamais un nom Hallé n’apparaît entre 1855 
et 1870, donc la terre de Joachim a sans doute été 
achetée et non concédée. Par ailleurs, la lecture des 
greffes de notaires francophones ayant pratiqué à 
Sherbrooke entre 1850 et 1880 s’est avérée vaine et 
aucun notaire ne pratique dans les villages voisins de 
Saint-Romain. Dans une étude ultérieure, à partir de 
l’emplacement exact de la terre occupée par Joachim 
Hallé, il s’agirait de dresser une chaîne des titres. Selon 
Réjean Hallé qui habite Saint-Romain, ces premiers 
Hallé se seraient établis sur le premier rang entre Saint-
Romain et Lambton.  
 
Le canton de Winslow s’ouvre à la colonisation en 1840 
et se divise en deux parties : Winslow Nord (Saint-
Romain) et Winslow sud (Stornoway). La partie nord, 
Saint-Romain, accueillera des canadiens-français tandis 
que Stornoway reçoit des Écossais peu nantis venus de 
l’Île de Lewis, dans l’archipel des Hébrides, parlant 
gaëlique et de foi presbytérienne.3 Une première 
chapelle est construite à Saint-Romain en 1857 et les 
services religieux sont desservis par le curé de Stratford. 
Un premier curé, François-Xavier Vanasse s’installe le 
29 septembre 1863 et la première église est construite 
en 1868. 
 
Théophile Hallé (1856), fils de Joachim, épouse Marie 
Gagnon le 10 février 1879 à Saint-Samuel. Leur fils  
Théophile Hallé (1889-1927), mon grand-père, épouse 
Méléda Boutin (1890-1918) le deux juillet 1907 à Saint-
Sébastien. Ils auront six enfants: Berthe (1908), 
Jeannette (1910), Gabriel (1912), Marie-Louis (1914-
1986), Madeleine (1916) et Rosaire (1917). Méléda 
décède, en 1918, de la grippe espagnole, laissant six 
jeunes enfants. Après les funérailles les enfants seront 
adoptés par des parents ou amis et iront vivre éloignés 
les uns des autres. Ce n’est qu’à l’âge adulte qu’il y aura 
retrouvailles et à partir de ce moment ils formeront une 
famille très unie toujours heureuse de se rencontrer. 
Pendant ce temps, Théophile entrepreneur-architecte 
aguerri s’installe à Lewiston, Maine où il construira, 
avec son frère Onésime, des maisons pour les nombreux 
������������������������������������������������������������

3- Kesterman, Jean-Pierre, Peter Southam, Diane Saint-

Pierre, Histoire des Cantons de l’Est, Igrc, 1998, p.248. 
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québécois qui s’établissent dans cette ville. Il fait de très 
bonnes affaires, car chaque été, dans sa Ford conduite 
par un chauffeur, il vient visiter ses enfants distribuant 
cadeaux et argent. Il se remarie avec Amélia Bolduc le 
26 juin 1922 et ils auront deux filles, Anita et Yolande 
nées à Lewiston.  
 
Mon père, Marie-Louis (1914-1986), est adopté à l’âge 
de quatre ans par un cousin, Thomas Hallé (1878-1978) 
et Émilie Buteau (1878-1953), fils de François Hallé 
(1846-1928) et Marceline Gagnon (1848-1940). Ils 
habitent Stratford. Marie-Louis épouse, en 1935, 
Antoinette Boulanger (1914-1997) fille d’Alexis 
Boulanger et d’Emma Giguère de Stratford.  Ils auront 
quatre enfants: Jacqueline, Louisette,  Gaëtan et Hélène, 
toujours vivants. A part mon grand- père Théophile, qui 
oeuvra dans la construction et s’exila aux États-Unis, je 
ne connais pas le cheminement exact de mes ancêtres 
qui ont sans doute été tous des agriculteurs aux familles 
nombreuses parmi lesquelles se trouvent quelques 
prêtres et religieuses. Les descendants de Jean-Baptiste 
Halay s’agglutinent près du fleuve dans la seigneurie de 
Lauzon durant deux siècles. Après 1850 ils se déploient 
à travers tout le Québec. 
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Église Saint-Vital, Lambton 

(Photo de Denis Beaulieu) 
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D’où viennent les familles Brûlé �(suite) 

   de Aurèle Brûlé   # 3162 

 
Dans un article précédent (L’Entraide…oct. 2008), je 
dévoile le premier Brûlé qui a eu une descendance en ce 
pays.  Il s’appelle Antoine, vient d’Amiens, ville de 
Picardie (France), comme soldat âgé de 20 ans.  Les 
Iroquois mâtés, Antoine sera habitant sur l’Isle-Dupas; 
il y vivra de 1707 à 1743 et y sera le père de 11 enfants.  
De ceux-ci, trois garçons seulement prolongeront le 
patronyme Brûlé.  Avec l’ancêtre Antoine ils formeront 
la première génération. 

 

Deuxième génération   1724 – 1806 
Antoine II Brûlé – Josephte Éthier 

Prénommé Antoine comme son père, il naît en 1724 et 
demeure sur la terre paternelle jusqu’au décès de sa 
mère en décembre 1764.  Il épouse, le 27 avril 1752, 
une jeune fille de l’île au Castor, Josephte Estier 
(Éthier) qui lui donnera sept rejetons, dont les quatre 
aînés seront baptisés à l’Isle-Dupas.  Quant aux deux 
enfants qui suivent, nés en 1765 et 1769, les registres 
notent qu’ils sont baptisés à Berthier, et enfin le cadet, 
Jean-Baptiste, est enregistré à Saint-Cuthbert. 

Comment expliquer cette diversité des lieux de 
naissance des enfants? C’est que notre Antoine s’est fait 
concéder une terre, extraite de la seigneurie de Berthier, 
et qu’il a décidé de s’y installer après la mort de sa 
mère, et par la suite, ce territoire a été érigé en paroisse 
sous le nom de Saint-Cuthbert.  Déjà à cette époque, ce 
territoire est considéré comme le principal centre de 
l’agriculture sur la rive nord du Saint-Laurent. 

À part les documents officiels des notaires qui rédigent 
les contrats de mariage, de concession de terre, à part 
aussi les actes de naissance et de décès des curés, les 
renseignements se font rares sur la vie quotidienne de 
cet humble citoyen.  Il ne saura même pas signer son 
nom, comme c’est le cas d’ailleurs chez un très grand 
nombre de colons.  Il sera fidèle à payer à son seigneur 

 ses redevances de censitaire.  Nous savons, en 
parcourant les archives de l’Isle-Dupas, qu’il a 
contribué comme tous les autres habitants à la 
construction de la 2e église, la première étant trop petite 
et mal située.  Chaque habitant devait fournir «une toise 
moins ½ quard de pierre, 3 barriques de chaux, 6 
madriés de 10 pieds, 8 planches de 10 pieds et 18 livres 
en argent du pays.» 

�

L’église actuelle de la Visitation, l’Île Dupas. 
(Collection d’Aurèle Brûlé) 

Construite en briques rouges, elle fut inaugurée en 1852. Trois autres 
édifices avaient auparavant servi de lieux de culte :  1. avant l’année 
1700, une petite chapelle;  2.en 1704 une petite église bâtie à la 
pointe de l’île; 3. vers 1750, l’église prend place au centre de l’île; 
elle sera utilisée jusqu’en 1847. 

Les familles Brûlé, encore présentes sur l’île, ont toujours été 
intimement mêlées à la vie paroissiale. 
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Antoine fournira encore sa quote-part quand il s’agira 
de construire une église après l’érection de la nouvelle 
paroisse de Saint-Cuthbert.  C’est justement dans cette 
église que sera baptisé son dernier fils, Jean-Baptiste, le 
8 septembre 1771, celui-là même qui continuera la 
lignée des Brûlé devant aboutir à Sherbrooke.  Le 4 
juillet 1777, Antoine perd son épouse Josephte Éthier 
qui n’a que 45 ans, et lui, 52.  Il reste avec 6 enfants, 
l’aînée a 22 ans, le cadet, 5 ans.  Antoine ne se 
remariera pas. Ses quatre filles vont rester avec leur père 
une douzaine d’années encore avant de prendre maris.  
Le cadet accompagnera son père jusqu’à son décès qui 
survient le 11 février 1806.  Il n’héritera pas cependant 
de la terre paternelle, celle-ci ayant été déjà léguée par 
testament au fils Joseph, l’aîné des garçons.  C’est le 
cadet de la famille pionnière qui va nous amener aux 
Brûlé de Sherbrooke. 

 

Troisième génération   1771 – 1859 
Jean-Baptiste Brûlé – Geneviève Valois 

Jean-Baptiste Brûlé, le dernier-né d’Antoine, voit le jour 
à Saint-Cuthbert le 8 septembre 1771.  Quand son père 
décède, il a 35 ans et encore célibataire.  Mais il a déjà 
brassé pas mal d’affaires, entre autres l’achat d’une terre 
dans le rang Saint-Joachim à Saint-Cuthbert. Il songe 
alors au mariage.  Il choisit une jeune fille qu’il connaît 
depuis au moins cinq ans.  Elle s’appelle Geneviève 
Valois.  Née le 20 septembre 1782, elle deviendra 
orpheline de père à l’âge de 8 ans.  C’est jeudi le 

10 novembre 1808 que Geneviève et Jean-Baptiste 
passeront leur contrat de mariage; ils se marieront le 
lundi 14 novembre.  Jean-Baptiste a 37 ans et son 
épouse Geneviève, 26 ans. 

 

 

 

 

Le couple aura dix enfants dont trois mourront en bas 
âge.  Jean-Baptiste s’achètera une seconde terre au 2e 
rang York, en face de sa première, sur le chemin Saint-
Joachim.  C’est l’époque où les bouches à nourrir 
s’ajoutent d’année en année.  Rappelons qu’en 1812 la 
guerre avec les Américains avait repris, situation qui 
entraîna la chute des prix des cultures et engendra entre 
1813 et 1818 un climat désespérant pour les fermiers. 

Le 10 janvier 1827, avec 179 autres contribuables, Jean-
Baptiste fera sa croix (seulement 5 sauront signer)sur 
une requête adressée à Mgr Panet, évêque de Québec, 
pour l’érection en paroisse du territoire des rangs York 
et Saint-Joachim.  Leur demande sera écoutée et Saint-
Barthélemy deviendra paroisse le 1er mai 1827.  Le 
mercredi 8 mai 1833, Jean-Baptiste qui a 62 ans et son 
épouse Geneviève décident de se donner à leur fils aîné 
Jean-Baptiste, qui a 24 ans.  Le notaire François 
Rouleau énumère sur 10 pages manuscrites les clauses 
qui régiront cette donation.  Un vrai charabia, dirait-on 
aujourd’hui. 

Rédiger son testament ne fait pas mourir, de même que 
la donation à son fils qu’il vient de faire ne hâtera pas 
son trépas.  Le 21 novembre 1833 il se fait concéder une 
nouvelle terre au 7e rang York, terre qu’il cédera 
gratuitement, par pure libéralité et bienveillance en 
février 1835, moitié à son fils aîné, moitié à son unique 
gendre d’alors. Il vivra l’époque des Patriotes de 1837; 
y prendra-t-il part? aucun document ne l’atteste 
jusqu’ici.  Connaîtra-t-il Chevalier de Lorimier, l’un des 
grands chefs patriotes, né à Saint-Cuthbert, pendu le 15 
février 1839? C’est dans l’ordre du possible. 

Jean-Baptiste Brûlé décédera le 4 avril 1853 à l’âge de 
81 ans;  son épouse ira le rejoindre le 8 avril 1859 à 
l’âge de 73 ans.  Tous deux seront inhumés dans le 
cimetière de Saint-Barthélemy.  Le 4e fils du couple, 
JEAN-EMMANUEL, sera le chef de la 4e génération.  Il 
sera le père d’Agapit Brûlé qui s’établira à Sherbrooke.��

�

�
 

 



SGCE - L’Entraide généalogique   ����������������������������������������������������20                                  Volume 32, numéro 2, avril 2009 

 Origine des Brûlé qui vivent à Sherbrooke 
 
 

Ancêtre de France 
Antoine Brûlé (Brusley) et Madeleine Aubry 

De Saint-Germain d’Amiens, Picardie, France 
 

1ère génération en notre pays 
Antoine I Brûlé 1667-1743 et Marie Angélique Mélain 1687-1764 

Mariage : 1er novembre 1711.   Naîtront 5 garçons et 2 filles – Vivront à l’Île Dupas. 
 

2e génération 
Antoine II Brûlé 1724 – 1806 et Marie Josephte Éthier 1732 – 1777 

Mariage : avril 1752. Naîtront 4 filles et 3 garçons  - Vivront à Berthier et à Saint-Cuthbert 
 

3e génération 
Jean-Baptiste Brûlé 1771 - 1853 et Geneviève Valois 1782 – 1859 

Mariage : 14 novembre 1808. Naîtront 6 garçons et 4 filles  - Vivront à Saint-Cuthbert et à Saint-Barthélemy. 
 

4e génération 
Emmanuel Brûlé 1817 - 1909 et Flavie Baril 1816 – 1858 

Mariage : 20 octobre 1840. Naîtront 8 garçons et 5 filles  -  Vivront à Saint-Barthélemy et à Saint-Didace. 
 

5e génération  (arrivée à Sherbrooke) 
Des quatre fils d’Emmanuel, deux resteront à Saint-Didace, un s’exilera à Central Falls (É.-U.) et 

le 4e qui se nomme Agapit s’établira à Sherbrooke. 
 

Agapit Brûlé 1847 – 1915 et   Rose-Anna Provost 1855 – 19 … 
Mariage : 31 janvier 1871 à la cathédrale Saint-Michel de Sherbrooke. Naîtront 5 filles et 7 garçons – Vivront à 
Sherbrooke jusqu’en 1906, puis iront vivre à Hartford (Connecticut) pendant un certain temps et reviendront à 

Sherbrooke.  La sépulture d’Agapit Brûlé a lieu à l’église Saint-Jean-Baptiste le 2 février 1915. 
 

6e génération 
Arthur-Dollard Brûlé 1878 – 1961 et Jennie Tierney 1876 - 1959 

Mariage : 21 février 1900 à l’église Saint-Jean-Baptiste.  Naîtront 5 filles et 2 garçons. Vivront  toute leur vie à 
Sherbrooke. 

 
7e génération 

Roger Brûlé 1915 – 1987   et   Violette Jutras   1919 – 1998 
Mariage : 9 juin 1945. Naîtront 4 garçons et une fille.  Le couple vivra toute sa vie à Sherbrooke. 

 
8e génération 

Jacques Brûlé 13 mars 1946   Denis Brûlé 20 déc. 1948   Claude Brûlé 29 mars 1950 
                           Marie Paquin                           Diane Badeau                      Claudette Valade 
                          13 juin 1970                             28 octobre 1977                   6 juin 1970 
                          St-François-Xavier                   Palais de Justice                  Sainte-Famille 

 
Préparé par Aurèle Brûlé  #3162 
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�

Portable, Wi-fi, Zap et sécurité... 

de Pierre Connolly #2795 

 

�

�

Zap Sherbrooke, vous connaissez?   
 
Depuis décembre dernier, un point d’accès internet de 
Zap Sherbrooke a été  mis en fonction chez nos voisins, 
la Société d‘Histoire. Après avoir constaté comment il 
était facile d’utiliser ce point Zap pour accéder à 
l’internet depuis mon portable, je me suis demandé si je 
mettais mes données en danger en me connectant à ce 
point d’accès. Je veux ici vous rassurer à ce sujet. 
 
J’utilise mon portable, tout comme plusieurs d’entre 
vous, lorsque je vais travailler à la Société: c’est 
tellement pratique. Sur mon portable, j’ai activé le 
partage de fichiers de façon à pouvoir synchroniser mes 
données avec mon ordinateur principal à la maison. 
Chez moi, j’utilise un routeur sans fil (Wi-fi) pour me 
relier à mon réseau domestique.. Je ne cours aucun 
danger de partage de fichiers puisque mon réseau est 
sécurisé par un code d’accès. 
 
Mon raisonnement était le suivant. Chez moi, toute 
personne qui peut se brancher à mon réseau domestique 
a accès à mes données de généalogie par le partage de 
fichiers. Quand je me branche au réseau Zap 
Sherbrooke, à la Société, est-ce qu’il en est de même 
pour tous les autres postes de travail branchés au même 
point de service que moi? 
 
 

La réponse est NON. En lisant la documentation mise à 
notre disposition par le réseau Zap Sherbrooke sur son 
site, j’ai constaté avec soulagement que les 
administrateurs du réseau ont pensé à ce problème et 
qu’ils ont pris les mesures nécessaires pour prévenir 
tous dangers. Sur Zap Sherbrooke, tous les ordinateurs 
branchés par Wi-fi sont isolés les uns des autres; ils 
n’ont accès qu’à l’internet. 
 
Si vous souhaitez utiliser cet accès internet depuis les 
locaux de la Société, ou de tout autre endroit où on 
trouve un point d’accès (il y en a près de 200 à 
Sherbrooke), vous devez d’abord vous inscrire auprès 
de Zap Sherbrooke à http://www.zapsherbrooke.org 
L’enregistrement est gratuit. Vous aurez un nom 
d’usager et un mot de passe que vous devrez utiliser par 
la suite pour vous connecter. 
 
En allumant votre portable, si vous notez la disponibilité 
d’un point de réseau sans fil, il vous suffit d’utiliser 
votre nom et code d’accès pour vous brancher et ainsi 
accéder à l’internet. Sur le site donné plus haut, vous 
pourrez consulter une carte montrant tous les points 
disponibles sur l’ensemble de la région de Sherbrooke. 
 
Merci aux gens de Zap Sherbrooke, et aux gens de la 
Société d’histoire. 
 
Bon zap  ! 
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Dons et acquisitions 

 
 

Dons 
 

� Un grand lot de volumes de généalogie, d’histoire, de documents des familles Morisset et autres familles, etc. 
      Don : Micheline Leclair-Gilbert # 1049. 
� Un grand lot de volumes de généalogie et d’histoire, des documents, des revues, des équipements, etc.  (Les 

doubles sont en vente au secrétariat de la SGCE).  Don : Eugène Turcotte, par Gilles et Alain Gagnon. 
� Les médecins de Magog (1846-1960), notes historiques, par et don de Maurice Langlois.  Édition : SH Magog.   

# 4-37-041. 
� Le véritable trésor de Clément Kirouac –Urbain François Le Bihan de Kervoac et sa famille au fil des archives 

bretonnes et québécoises, par Patricia Dagier.  Édition et don : Clément Kirouac.   # 2-K-002. 
� Jubilé, an 2000, Archidiocèse de Sherbrooke.  Don anonyme. 
� Les Blais d’Amérique, par l’association des Blais d’Amérique.  Édition : de la Francophonie 2008.  Don : Serge 

Blais # 257.   # 2-B-154. 
� "Le Québec, un carrefour international des mesures", par et don de Paul Beaumont # 2603.  Tiré-à-part de 

L’Entraide généalogique Vol. 31, # 2-3-4, 2008.   # 1-TER-000.1. 
� Une église se raconte –Diocèse de Saint-Jérôme (1951-2001), par Gérard Lajeunesse.  Édition : Carte blanche.  

Don : Alphonse Pelletier # 437.  # 4-63-012. 
� Blason des Gagné-Bellavance avec explication et Tableau laminé d’Armoiries "Blasons des pays et provinces 

de France".   Don : Émile Thibault # 3604. 
� Blason des Lemay avec explication.  Don : Lucien Lemay # 3145. 
� Ancêtres de Geneviève Trudeau.  Édition : SH de Saint-Boniface 2004.  Don : Jean-Gus Faucher.   # 2-T-051. 
� Le Royal 22e Régiment -75 ans d’histoire (1914-1989), par Lt0Col. Paul Corriveau CD.  Édition : Régie du 

Royal 22e Régiment 1989.  Don : Clothilde Painchaud par Hubert Lavoie.   # 1-MIL-032.1. 
� Généalogie Charest (descendants de Eusèbe Charrette et Lucie Provencher 1851-1996) –Document écrit par 

Florent Charest.  Don : Hélène Brodeur.   # 2-C-010.1. 
� Généalogie des familles Gagné-Bellavance, tome V, par et don de Paul Chartier # 3479.  Édition : Association 

des familles Gagné-Bellavance d’Amérique inc. 2009.   # 2-G-088.2. 
� American-Canadian Genealogist, Vol. 34, # 4, issue 118.  Don : Gilles Hamel # 2849. 

 

Dons de Sylvain Janvier : 

� Encyclopédie de la maison québécoise -3 siècles d’habitation, par Michel Lessard et Huguette Marquis.  
Édition : de l’Homme. 

� Ferdinand Gagnon –Biographie, éloge funèbre, pages choisies.  Édition : Malvina-E. Martineau, Manchester 
NH, 1940. 

� Histoire de la Presse, Tome I : Le livre du peuple (1884-1916), par Cyrille Felteau.  Édition : la Presse Ltée 
1983. 

� Les diplômés de la faculté de droit de l’Université de Montréal depuis 125 ans, par Jean Hétu.  Édition : Thémis 
2003.   # 4-65-100. 

� Revue d’histoire de l’Amérique française, vol. 61 # 3 et 4, hiver et printemps 2008. 
� Des femmes de convictions -50 ans de présence au Québec (Les Sœurs Auxiliatrices), collaboration spéciale : 

Hélène Belzile.  Édition : Francine Breton 1999. 
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Dons de Marcel Bergeron # 2461 : 

� Complément au dictionnaire généalogique Tanguay # 1-2-3, par J. Arthur Leboeuf.  Édition : SGCF. 
� Canada-Québec (synthèse historique), par J. Lacoursière, J. Provencher, D. Vaugeois.  Édition : Renouveau 

pédagogique. 
� Le mémorial Papineau, par J-Normand Pickering Leblanc.  Édition : du Fleuve. 
� L’Acadie des origines à nos jours, par Michel Roy.  Édition : Québec Amérique.   # 4-ACA-043. 
� Tableau généalogique François Guimont et Jeanne Delaunay (de Launey).  Ajout à # 2-L-079. 
� Famille Abran, par Marcel Bergeron # 2461.   # 2-A-068. 

 

Dons de Carmen Boulay # 1900 : 

� 22 revues "L’Entraide généalogique", 1992 à 1999.  Édition : SGCE. 
� Logiciel de généalogie personnelle (GP) et guide de l’utilisateur.  Édition : SGQ 1989. 

 

Dons de France Royal # 947 : 

� Un lot de photos anciennes. 
� 100 ans de vie à l’église de Saint-Philippe de Windsor (1894-1994). 
� Saint-François-Xavier-de-Brompton (1885-1985). 
� Windsor, 100 ans de progrès et d’efforts (1875-1975). 
� Vital Morin (1839-1903) –Hommage à nos ancêtres.   # 2-M-010.1. 
� Album de Rosario Gauthier, 3 octobre 1990 (sur la piste des ancêtres). 
� Mémoires de la SGCF, vol. 37 et 38, relié (1986-1987). 
� Congrès de la SGCF, relié (1973-1978-1893-1988). 
� Le Bruchésien inc., vol. 3 # 1 à # 26, 1987, Sainte-Anne-de-Plaines –Terrebonne Ouest 

 

Dons de Paul Desfossés # 3487 : 

� The New Lexicon Webster Encyclopedic Dictionary of the English Language, Canadian Edition.  Édition : 
Lexicon Publications inc. New York 1988. 

� Chronique de l’humanité.  Édition : Larousse 1986.   # 17-DIV-001. 
� Chronique du 20e siècle.  Édition : Larousse 1985.   # 17-DIV-002. 

 

Dons de Gisèle Langlois Martel # 137 : 

� Microfiches –Index de volumes de généalogie qui ont été publiés. 
� Revue de l’Avranchin et du pays de Granville, 83e année, tome XLII, # 242. 
� Dictionnaire biographique du Canada, guide de consultation, volumes I à IV, de l’an 1000 à 1800.  Édition : 

Presses de l’Université Laval 1981. 
� Place Royale –Les familles souches.  Publication Québec 1988. 
� Quatre œuvres de Rita Tremblay : Ozanne, Rêves et souvenirs, Mathilda et Chez nous. 

 

Dons de Renée A. Delisle # 1098 : 

� Alphonse and Mary Hobson Brossard, par Edgar Brossard.  Family edition.   # 2-B-155. 
� Bottin québécois de recherche en généalogie.  Édition : FQSG 1991, 1e édition. 
� Marie-Brazeau –Femme en Nouvelle-France, Par Rémi Tougas.  Édition : Septentrion 
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Acquisitions 
 

� Paroisse Saint-Ambroise de la Jeune Lorette, une famille depuis 200 ans (1794-1994).  Édition : Corporation du 
200e in. 1993.   # 4-20-076. 

� BMSA, Saint-Adrien de Wolfe (1887-2008).  Édition : SGCE publication # 94, 2008.   # 3-26-017. 
� Saint-Janvier-de-Chavel –Histoire, généalogie et occupation du territoire, par Gisèle Chamberland.  Édition : SHG 

Val d’Or, 2004.   # 3-84-018. 
� BMS, Saint-Alban de Portneuf (1856-2007), répertoire et plan du cimetière, par Pierre Gagnon et G. Robert 

Tessier.  Édition : SHG de Saint-Casimir inc.   # 3-29-024. 
� Burials, St. Louis de Gonzague, Nashua, N.H. (Feb1873 to March 2001), vol.1 : A-H et vol.2 : H-Z.  Édition : 

ACGS, répertoire # 083.   # 3-NH-085 et 086. 
� Cimetière Saint-Frédéric de Drummondville (1883-2006) + CD.  Édition : SG Drummondville, collection : 

Registres de la région de Drummond # 6.   # 3-41-017. 
� Sainte-Théodésie-Calixa-Lavallée (1878-1978), cent ans et plus de vie ancienne (double).   # 4-57-003. 
� Saint-Zéphirin-de-Courval (1828-2006), tome1 : Baptêmes; tome 2 : Mariages et sépultures.  Édition : SG 

Drummondville, collection : Registres de la région de Drummond # 8.   # 3-42-010 et 011. 
� BMS, St. Peter’s Anglican, Sherbrooke (1822-1999).  Édition : SGCE, publication # 95.   # 3-36-034. 
� Baptêmes de Sacré-Cœur et La Résurrection, Sturgeon Falls, (Nipissing) Ontario (1886-2004), vol. 1 : A-K, et vol. 

2 : L-Z.  Collection : Paroisses de l’Ontario français # 48.  Édition SF-OHG 2005.   # 3-148-001 et 002. 
� Stratford 150e (1857-2007), par le Comité du 150e.   # 4-26-031. 
� BMSA, Saint-Raphaël de Bury, comté Compton (1868-2008).  Édition : SGCE, publication # 96.   # 3-25-022. 
� La Prévôté de Québec, -Tome VIII : transcription du volume 15 (registres civils), 9 janvier au 30 décembre 1680, 

collection NPN # 343; -Tome IX : transcription des volumes 16 et 17 (registres civils), 7 janvier au 22 décembre 
1682, NPN # 347; -Tome X : transcription des volumes 18, (partie 1) et 20 (registres civils) et 19 (licitations), 
janvier 1683 au 22 décembre 1684, NPN # 342; -Tome XI : transcription des volumes 21 et 22 (registres civils), 9 
janvier 1685 au 29 novembre 1686 (avec CD).  Par Guy Perron.  Présenté par Jean-Pierre-Yves Pepin.  Éditions 
historiques et généalogiques Pepin.   # 6-ARC-104.08, 104.09, 104.10 et 104.11. 

� CD –Photos du Brunch SGCE, 7 décembre 2008. 
� DVD – Photos du 40e SGCE, 7 décembre 2008. 
� CD –Cadastres abrégés de 1854, par Daniel Dionne et Pierre Benoît.  Édition : BNC 2008. 
� DVD –Albums-photos SGCE. 
� Histoire de Québec et sa région, -Tome I : des origines à 1791; -Tome II : 1792-1939; -Tome III : 1940-2008, par 

M. Vallières, Y. Desloges et F. Harvey.  Collection : Les régions du Québec # 18.  Édition : INRS / PUL.   # 4-20-
077, 078 et 079. 

� Saint-Louis-de-France et Notre-Dame-de-la-Garde de East Angus (1888-2008) : Baptêmes, pub. # 97 : Mariages et 
annotations marginales, pub. # 98 et sépultures, pub. # 99.  Édition : SGCE 2009.   # 3-25-023,024 et 025. 

� Sépultures de la paroisse de Bécancour 1716-1942,(Nativité–de-la-B.V.M.).  Collection : Registres des Bois-
Francs # 19.   Édition : SGMB-F.   # 3-33-024. 

� Baptêmes de la paroisse Saint-Michel de Vaudreuil (1773-2005), Tome I : A-Latour et Tome II : Latour-Z et 
abjurations, par Pierre Benoît et Auguste Aubin.  Édition : SGCF 2007.   # 3-72-014 et 015. 

� Mariages de la paroisse Saint-Michel de Vaudreuil (1773-2005), par Pierre Benoît et Auguste Aubin.  Édition : 
SGCF 2007.   # 3-72-016. 

� Sépultures de la paroisse Saint-Michel de Vaudreuil (1773-2005) et funérailles (1994-2005), par Pierre Benoît et 
Auguste Aubin.  Édition : SGCF 2007.   # 3-72-017. 

� BMS, Saint-Albert de Warwick, comté Arthabaska (1876-1940).  Édition : SHG Victoriaville.   # 3-34-009. 
� BMS, Sainte-Élisabeth-de-Hongrie de Warwick, comté Arthabaska (1880-1940).  Édition : SHG Victoriaville.   # 

3-34-010. 
� BMS, Saint-Christophe d’Arthabaska (1852-2006), tomes I et II.  Édition : SHG Victoriaville.   # 3-34-011 et 012. 
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� Tableau généalogique des mariages célébrés dans les paroisses du diocèse de Rimouski situées dans les comtés de 
Rimouski, Matane, Matapédia et Témiscouata et dans celles de Sainte-Anne-des-Monts et de Cap-Chat, comté de 
Gaspé.  Édition revue et corrigée de l’œuvre de Mgr Charles-Alphonse Carbonneau, par Cécilia Bouchard.  Tomes 
I à III : Première série : de l’origine des paroisses à 1902 et Tomes IV et V : 2e série : à partir de 1903.  Édition : 
SGAR pub. # 50.   # 3-07-038 à 042 inclusivement. 

� BMS de la paroisse Saint-Eugène de Trois-Rivières (1949-20070. Collection : Registres de la Mauricie # 69.   
Édition : SGMB-F.   # 3-43-067. 

� Ensemble de microfiches –Témoignage de liberté de mariage (1757-1820), par Mgr Gosselin.  Édition : Diffusion 
généalogique Pepin. 

� Histoire de la Gaspésie, par J. Bélanger, M. Desjardins et Y. Frenette.  Édition : Boréal Express / Institut québécois 
de recherche sur la culture.   # 4-02-016. 

� Rivière-du-Loup –Lointains commencements et longs cheminements, par Beauvais Bérubé.  Édition : SHG 
Rivière-du-Loup.   # 4-08-012. 

� Saint-Pacôme –Ce dont je me souviens, par Réginald Grand’Maison.  Édition : les Impressions Soleil 1999.   # 4-
10-031. 

� Baptêmes, Sainte-Madeleine d’Outremont (1908-2008, par Pierre Benoit.  Édition : SGC-F 2008.   # 3-65-142. 
� Mariages, Sainte-Madeleine d’Outremont (1908-2008, par Pierre Benoit.  Édition : SGC-F 2008.   # 3-65-143. 
� Enregistrements des décès et sépultures, Sainte-Madeleine d’Outremont (1908-2008, par Pierre Benoit.  Édition : 

SGC-F 2008.   # 3-65-144. 
� Baptêmes, Saint-Zotique de Montréal (1910-1941), par Solange Boisvenue.  Édition : SGC-F 2008.   # 3-65-145. 
� La presse québécoise des origines à nos jours, tome 2 : 1860-1879 et tome 3 : 1880-1895, par André Beaulieu et 

Jean Hamelin.  Édition : Presses de l’Université Laval (photocopies).  Ajout à # 1-REF-075.3. 
 

Lisette NORMAND-RIVARD #2902 

 

 
L’ancien bureau de poste, maintenant l’édifice de 

La Société d’histoire de Sherbrooke et de La Société de généalogie des Cantons de l’Est 
(Collection Gilles Trottier, Un Livre … Une histoire) 
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Communiqués 

 
    

 
Voici quelques communiqués : 
 
- L'Association des familles Boulianne vous informe 
d'un rassemblement les 15 et 16 août 2009. Lieu: Hôtel 
Le Président à Sherbrooke 
Contact: M. Yvan Boulianne au 819 821 2671 
 
-  Pour le Volume 32, numéro 1 de L'Entraide 
généalogique, numéro commémorant le 40e, vous 
pouvez rapporter le numéro que vous avez reçu par la 
poste et l'échanger pour un numéro de meilleure qualité, 
sans frais, en raison de la mauvaise qualité d'impression 
des images. 

 
-  Présentement nous vivons une situation critique au 
comité de la Revue L'Entraide, car nous ne recevons 
presque plus d'articles pour publication. Nous faisons un 
appel à tous ceux qui ont commencé à écrire ou qui 
songent à le faire, de nous faire connaître leur projet. Si 
vous avez besoin d'aide à l'écriture, nous vous aiderons 
à en avoir. En plus des recherches généalogiques, votre 
revue recherche des histoires, des faits vécus anciens, 
des anecdotes reliées à votre famille. Nous recherchons 
aussi des descriptions ou comparaisons dans la vie de 
tous les jours, touchant l'alimentation, les transports, la 
justice, la naissance etc... 

 

 
Nouveaux membres 
 
 

Numéro    Nom    Ville Numéro    Nom    Ville 
 
3793 DESSAINTS Gisèle SHERBROOKE 
3794 CHARBONNEAU Edouard SHERBROOKE 
3795 MASSÉ Jean EAST-HEREFORD 
3796 COMEAU Édith EAST-HEREFORD 
3797 GAGNÉ Diane SHERBROOKE 
3798 RUEL Mark DELTA 
3799 ST-CYR Monique WINDSOR 
3800 TISDEL Christine SHERBROOKE 
3801 PELLETIER Léonard SHERBROOKE 
3802 GAUTHIER Hélène SHERBROOKE 
3803 BOUCHER Denise TINGWICK 
3804 DESMARAIS Patrice VALCOURT 
3805 MARTINEAU Marielle SHERBROOKE 
3806 LAPOINTE Roger SHERBROOKE 
3807 NADEAU Pierrette SHERBROOKE 
3808 BOUCHER Patrick SHERBROOKE 
3809 GRÉGOIRE Manon SHERBROOKE 
3810 COMO Réjean SHERBROOKE 
3811 BEAULIEU Daniel NOTRE-DAME-DU- 
3812 MORRISSETTE Carmen SHERBROOKE 
3813 LAVERDURE Robert SPENCER 
3814 RICHARD Noël G. SHERBROOKE 
3815 ST-ONGE Angélie SHERBROOKE 
3816 NAUD Marie-George SHERBROOKE 
3817 MEUNIER Nicolas SHERBROOKE 
3818 GAUDREAULT Thérèse ST-THARSICIUS 
3819 VIENS Francine SHERBROOKE 
3820 DUSSAULT Bertrand SHERBROOKE 
 
 
 
 
 

 
3821 GAGNON Yves PTE-AUX-TREMBLES 
3822 REGIMBAL Claude LAC-MÉGANTIC 
3823 BURTON André MAGOG 
3824 LETENDRE Yves WATERVILLE 
3825 MARCOUX-BELLAVANCE Gervaise     PRINCEVILLE 
3826 SAVAGE Daniel PERTH 
3827 HUOT Francine               STE-CATHERINE-DE-HATLEY 
3828 BELOIN Karine COATICOOK 
3829 RUEL Gervais ST-GERMAIN 
3830 LEMIEUX Georgette MAGOG 
3831 CASAVANT Jacques MAGOG 
3832 THIBAULT Daniel SHERBROOKE 
3833 CHAMPAGNE Gaétan SHERBROOKE 
3834 ÉMOND Francine SHERBROOKE 
3835 SURPRENANT Claire MAGOG 
3836 DOSTIE Diane SHERBROOKE 
3837 QUEVILLON Nadia SHERBROOKE 
3838 RUEL Vincent SHERBROOKE 
3839 TURCOTTE Lucie MONTRÉAL 
3840 MARTEL Réal COOKSHIRE 
3841 CADORETTE Claudette SHERBROOKE 
3842 GOUDREAULT Annick SHERBROOKE 
3843 GENEREUX Raymond SHERBROOKE 
3844 CHOQUETTE Roch SHERBROOKE 
3845 QUINTAL Roland SHERBROOKE 
3846 DEMERS Pierre SHERBROOKE 
3847 DUPONT Robert SHERBROOKE 
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����������Nouvelles publications - #97, 98, 99, 100 et 101

 
 
Publications : 
 #97 : B St-Louis-de-France et N-D-de-la-Garde, East Angus, 
1888-2008 
 #98 : MA St-Louis-de-France et N-D-de-la-Garde, East 
Angus, 1888-2008 
 #99 : S St-Louis-de-France et N-D-de-la-Garde East, Angus, 
1888-2008 

 
Contenu des publications : Voici un jeu de répertoires 
attendus depuis fort longtemps. En trois volumes vendus 
séparément, nous présentons les baptêmes, mariages, 
sépultures et annotations marginales des deux paroisses d’East 
Angus, à savoir Saint-Louis-de-France et Notre-Dame-de-la-
Garde. Comme il n’y a pratiquement pas de frontière entre les 
deux paroisses, nous avons cru faciliter le travail des 
chercheurs en incluant les deux paroisses ensemble. Comme à 
l’habitude, ces répertoires sont préparés à partir des photos 
prises des registres paroissiaux, et ils contiennent pour chaque 
acte un renvoi à sa photo. 
  
Intérêt : La ville d’East Angus est le poumon de sa région 
environnante. De nombreuses familles y ont donc leurs 
racines. Nos répertoires présentent 11 077 actes de baptêmes, 
5 224 actes de mariages et annotations marginales ainsi que 4 
688 actes de sépultures depuis les débuts des paroisses en 
1888 jusqu’à nos jours. 
 
Publication :  
#100 : BMSA de St-Adolphe-de-Dudswell et de Bishopton 
1888-2008 
 
Contenu de la publication : Ce répertoire présente le relevé 
des actes des deux paroisses soeurs de Saint-Adolphe (Saint-
Adolphe-de-Dudswell) et de Saint-Clément (Bishopton), dans 
le comté de Wolfe. On y trouvera dans un même volume les 
actes de baptêmes (4 486 actes), les actes de mariage et les 
annotations marginales (3654 actes) ainsi que les actes de 
sépultures (1 790 actes), relevés à partir des photos des 
registres paroissiaux. Chaque acte comporte une référence à la 
photo disponible à nos locaux. Les actes sont indexés par 
patronyme; le volume offre une photo de chacune des églises 
paroissiales, une carte de localisation, et un index des 
patronymes homophones, et une présentation historique de 
chacune des paroisses. 
 
 
 
 

Intérêt : Ces deux localités sont intimement liées par leur 
proximité géographique, leur histoire, et par les populations  
qui les ont occupées. Historiquement, cette région a accueilli 
des habitants d’origines variées : loyalistes américains, 
immigrants anglophones (mines), ouvriers et cultivateurs 
d’origine canadienne-française et, plus tard, des touristes 
venus habiter une région encore peu urbanisée. 
 
Publication :  
#101, BMSA de Cookshire et Island Brook 1868-2008, comté 
de Comtpon  
 
Contenu de la publication : Ce répertoire présente le relevé 
des actes des deux paroisses voisines de Saint-Camille de 
Cookshire et de Saint-Jacques-le-Mineur d’Island Brook, 
comté de Compton. On y trouvera en un même volume les 
actes de baptêmes (5 236 actes), les actes de mariage et les 
annotations marginales (2 356 actes) ainsi que les actes de 
sépultures (2 376 actes), relevés à partir des photos des 
registres paroissiaux. Chaque acte comporte une référence à la 
photo disponible à nos locaux. Les actes sont indexés par 
patronyme; le volume offre une photo de l’église de 
Cookshire, une carte de localisation, un index des patronymes 
homophones, et une présentation historique de chacune des 
paroisses. 
  
Intérêt : Cette région a été peuplée au départ par des 
immigrants américains; la population francophone s’y est 
installée très lentement au fil des décennies. La paroisse 
d’Island Brook a été fermée et dissoute en 1970, et ses 
registres ont été transférés à la paroisse mère de Cookshire. 
C’est pour cette raison que nous avons jumelé les deux 
paroisses. La présentation historique décrit l’histoire 
mouvementée de la paroisse de Saint-Jacques-le-Mineur. 
 
Collaborateurs : 
Guy  Lazure, Michel Hall, Guy Létourneau, Maurice 
Brisebois, Pierre Connolly. 
 
Où se procurer ces publications : 
Au bureau de la SGCE, dont les coordonnées se trouvent ci-
dessus. Nos bureaux sont ouverts en après-midi du mardi au 
vendredi. (Consultez l’horaire d’été sur le site Internet) 
Sur son site Internet, voir ci-haut également. Sur le site 
Internet, vous pourrez consulter la liste des autres publications 
disponibles, et imprimer un bon de commande. 
Par téléphone au 819-821-5414.  
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Liste des titres de nos publications 
 

No  Comté  Titre          
 
107 
106 
105 
104 
103 
102 
101 Compton BMSA de Cookshire et Island Brook 1868-2008, 446 p. 
100 Wolfe  BMSA de St-Adolphe-de-Dudswell et de Bishopton 1888-2008, 475 p. 
99 Compton S de St-Louis-de-France et N-D-de-la-Garde, East Angus 1888-1988, 167 p. 
98 Compton MA de St-Louis-de-France et N-D-de-la-Garde, East Angus 1888-1988, 378 p. 
97 Compton B de St-Louis-de-France et N-D-de-la-Garde, East Angus 1888-1988, 373 p. 
96 Compton BMSA de Saint-Raphaël de Bury 1868-2008, 2ième édition, 131 p. 
95 Sherbrooke  BMS de St. Peter’s Anglican, Sherbrooke 1822-1999, 468 p. 
94 Wolfe  BMSA de St-Adrien (1887-2008) 288 p.          
93 Stanstead  Annotations de Saint-Edmond de Coaticook 1868-2008 212 p.     
92 Stanstead  Sépultures de Saint-Edmond de Coaticook 1868-2008 243 p.     
91 Stanstead  Mariages de Saint-Edmond de Coaticook 1868-2008 208 p.     
90 Stanstead  Baptêmes de Saint-Edmond de Coaticook 1868-2008 414 p.     
89 Wolfe  BMSA de St-Joseph-de-Ham-Sud (1883-1998) 206 p.      
88 Montréal BSA de St-Gabriel-Lalement, Montréal, (1951-1975)      
87 Stanstead BMSA de St-Marc de Coaticook (1917-2007) 204 p.      
86 Mégantic Mariages comté Mégantic (1830-1970) 1800 pages 4 volumes     
85 Stanstead BMSA de St-Jean-l’Évangéliste, Coaticook (1913-2007) 510 p.     
84  Wolfe   BMSA de St-Gabriel, Stratford (1857-2006) 661 p.       
83  Wolfe   MA  de St-Hippolyte, Wotton (1851-2007) 506 p.       
82  Wolfe   BS de St-Hippolyte, Wotton (1851-2007) 506 p.          
81  Wolfe   BMSA de Saint-Camille, 1867 - 2007           
80  Sherbrooke  BMSA de St-Patrick, Sherbrooke (1889-2007) 500 p.       
79  Richmond  SA de Ville Richmond : Ste-Bibiane, Ste-Famille; Kingsbury: St-Malachie (1851-2006) 473 p.  
78  Richmond  Mariages de Ville Richmond : Ste-Bibiane, Ste-Famille; Kingsbury: St-Malachie (1851-2006) 473 p. 
77  Richmond  Baptêmes de Ville Richmond : Ste-Bibiane, Ste-Famille; Kingsbury: St-Malachie (1851-2006) 473 p.  
76  Richmond  BMSA de St-Georges, St-Georges-de-Windsor (1864-2005) 457 p.    
75  Stanstead  BS de Ste-Catherine d’Hatley & North Hatley (1848-1999) 288p.    
74  Sherbrooke  BMSA de St-Esprit, Sherbrooke (1951-2005) 254 p.      
73  Richmond  BMSA de St-Gabriel-Lallemant, St-Grégoire VII, St-Zacharie -Windsor ( 1945-2005) 284 p.  
72  Sherbrooke  BMSA de Notre-Dame-du-Perpétuel-Secours, Sherbrooke (1913-2003) 414 p.    
71  Richmond  SA de St-Philippe, Windsor  (1873-2005) 505 p.       
70   27 ans d’Entraide – La revue Entraide généalogique au  complet      
69  Richmond  Mariages de St-Philippe, Windsor (1873-2005) 209 p.       
68  Richmond  Baptêmes de St-Philippe, Windsor (1873-2005) 447 p.       
67 Richmond  BMSA de St-Claude (1900 - 2004) 259 p.       
66  Shefford  BMSA de Ste-Anne, Ste-Anne-de-la-Rochelle (1857-2004) 385 p.    
65  Stanstead  SA de St-Patrice, Ste-Marguerite-Marie, St-Jean-Bosco, St-Pie X, Magog (1861-1993)  
64  Stanstead  Baptêmes de St-Patrice, Ste-Marguerite-Marie, St-Jean-Bosco, St-Pie X, Magog (1861-1993)  
63    Mariages des Cantons de l’Est (1800-2003) 176 376 mariages      
62  Sherbrooke  BMS de La Résurrection-du-Christ, Rock Forest (1977-2004)      
61  Shefford  BMSA de St-Théophile, Racine (1906-2004) 194 p.      
60  Brome   Mariages du comté de Brome (1830-1993) 378 p.      
59    Avis de décès du Journal de Montréal pour 1997, 3 vol. - indexés, 1720 p.    
58  Compton  Sépultures des Protestants Church records du comté de Compton (1800-1994) 355 p.  
57  Compton  Mariages des Protestants Church records du comté de Compton (1816-1994) 261 p.  

 
( B.= Baptêmes; M.= Mariages; S.= Sépultures; A..= Annotations marginales ) 
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No  Comté   Titre 
 

56  Compton  Baptêmes des Protestants Church records du comté de Compton (1815-1994) 510 p.   
55  Frontenac  Mariages du comté de Frontenac (1840-1982) 2 vol. (Indexé aux h et aux f)1215 p.  
54  Richmond  BMS des Protestants Church records du comté de Richmond (1820-1925) 445 p.   
53  Shefford  Mariages du comté de Shefford (1842-2003) 3 vol. -1600 p.     
52  Richmond  BMSA de St-François-Xavier, Saint-François-Xavier-Brompton (1885-2003) 398 p.   
51  Rouville  Mariages du comté de Rouville, 6 paroisses (1801-1991) 2 vol. -948 p.    
50    Relations des Jésuites: tous les volumes indexés   
49  Arthabaska  Mariages du comté d’Arthabaska (1840-1970) 3 vol. - Nouvelle édition améliorée -1476 p.  
48  Sherbrooke  Mariages du Comté de Sherbrooke (1809-1994) 5 vol. -2860 p.      
47   Le Sulte: 32 volumes indexés de Benjamin Sulte       
46 Shefford  BMS Protestants Church records -comté de Shefford (1797-1962) 298 p.    
45 Brome   BMSA de Saint-Edouard, Eastman (1894-1993) 220 p.      
44 Shefford  BMSA de Saint-Laurent, Lawrenceville (1922-2002) 98 p.     
43 Sherbrooke  BS des hôpitaux Hôtel-Dieu & St-Vincent-de-Paul, Sherbrooke (1934-1957) 498 p.   
42    Actes du congrès FQSG 2002, 111 p.           
41 Richmond  Annotations marginales de Sainte-Praxède, Bromptonville (1901-1992) 202 p.    
40 Richmond  BS de Sainte-Praxède, Bromptonville, Notre-Dame-des-Mères, Bromptonville (1872-1992) 470 p.  
39 Compton  BMSA de Saint-Raphaël, Bury (1867-1992) 126 p.      
38 Compton  BS de Saint-Thomas-d’Aquin, Compton (1855-1992) 275 p.     
37 Compton  BS de Johnville, Martinville, Ste-Edwidge, Waterville (1900-1992) 352 p.   
36  Stanstead  BS de Baldwin Mills, Barnston, Dixville, Kingscroft, St-Herménégilde (1855-2002) 393 p.  
35  Stanstead  Sépultures de Saint-Edmond, Coaticook (1868-1992)       
34  Stanstead  Baptêmes de Saint-Edmond, Coaticook (1868-1992)        
33  Brome   BMS de Saint-Etienne, Saint-Étienne-de-Bolton (1851-1992) 257 p.     
32 Shefford  BMSA de Notre-Dame-de-Bonsecours, Bonsecours (1846-1992) 574 p.    
31 Brome   BMSA de Saint-Cajetan, Mansonville (1884-1992) 254 p.     
30 Sherbrooke  BS de Sainte-Jeanne-d’Arc (1921-1993) & Notre-Dame-du-Rosaire (1941-1993) Sherbrooke 
29 Richmond  BMSA Richmond and Drummond Protestant Church records (1824-1925) 250 p.   
28 Stanstead  Mariages du comté de Stanstead (début-1992) 2 vol. 827 p.     
27 Yamaska  Mariages de Saint-Gérard-Majella (1906-1976: complément) 23 p.    
26 Wolfe   Mariages du comté de Wolfe (début-1992) 445 p.      
25  St-Maurice  Mariages de la Cathédrale (1634-1971) & Vieilles Forges, Trois-Rivières (1753-1762)Nicolet 2 vol. -817p.  
24 Témiscamingue Mariages de la partie Nord du Témiscamingue (début-1979) 280p.    
23 St-Hyacinthe  Mariages La Présentation, St-Jude, St-Barnabé, St-Bernard, St-Thomas-d’Aquin (1806-1990) 421 p. 
22 St-Hyacinthe  Mariages de Notre-Dame-du-Rosaire, St-Hyacinthe (1776-1989) 562 p.    
21 Sherbrooke  Sépultures de la Cathédrale Saint-Michel, Sherbrooke (1834-1992) 379 p.    
20 Sherbrooke  Mariages de la Cathédrale Saint-Michel, Sherbrooke (1834-1992) 303 p.    
19 Sherbrooke  Baptêmes de la Cathédrale Saint-Michel, Sherbrooke (1834-1992) 2 vol. -553 p.   
18 Sherbrooke  BS Saint-Jean-Baptiste, Sherbrooke (1885-1992) 566 p.      
17 Sherbrooke  BS Immaculée-Conception, Sherbrooke (1909-1992) 404 p.     
15 Shefford  BMS de Saint-Joseph, Valcourt (1854-1994) 417 p.      
12 Richmond  Mariages du comté de Richmond (1841-1992) 3 vol. -1300 p.     
11  Sherbrooke  Sépultures non catholiques du District de St-François (1815-1879) 2 vol. -791 p.   
10  Sherbrooke Mariages non catholiques du District de St-François (1815-1879) 2 vol. -774 p.   
9  Sherbrooke  Baptêmes non catholiques du District de St-François (1815-1879) 2 vol. -1240 p.   
8  Nicolet   Mariages du comté de Nicolet (début-1975) 4 vol., 2129 p.      
6  Drummond  Mariages du comté de Drummond (début-1970) 581 p.      
5  Compton  Mariages du comté de Compton (début-1992) 20 paroisses -350 p.    
 

( B.= Baptêmes; M.= Mariages; S.= Sépultures; A..= Annotations marginales ) 
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Liste de prix de nos publications 
 
 

 
No  Prix Vol   Prix CD 
 
107 
106 
105 
104 
103 
102 
101   41,00 $     19,00 $ 
100   44,00 $     24,00 $ 
99   19,00 $     15,00 $ 
98   36,00 $     17,00 $ 
97   36,00 $     17,00 $ 
96   16,00 $     15,00 $ 
95   43,00 $     25,00 $ 
94   29,00 $     15,00 $ 
93   23,00 $     15,00 $ 
92   26,00 $     15,00 $ 
91   23,00 $     15,00 $ 
90   39,00 $     18,00 $ 
89   23,00 $     15,00 $ 
88      n/d          n/d 
87   22,00 $     15,00 $ 
86 136,00 $     47,00 $ 
85   46,00 $     21,00 $ 
84    43,00 $     21,00 $ 
83    32,00 $     15,00 $ 
82    46,00 $     21,00 $ 
81    38,00 $     18,00 $ 
80    49,00 $     22,00 $ 
79    48,00 $     19,00 $ 
78    25,00 $     15,00 $ 
77    43,00 $     26,00 $ 
76    42,00 $     20,00 $ 
75    29,00 $     15,00 $ 
74    26,00 $     15,00 $ 
 

No  Prix Vol   Prix CD 
 
73    29,00 $     15,00 $ 
72    39,00 $     18,00 $ 
71    35,00 $     15,00 $ 
70      - - -       40,00 $ 
69    46,00 $     21,00 $ 
68    42,00 $     19,00 $ 
67   27,00 $     15,00 $ 
66    37,00 $     17,00 $ 
65    49,00 $     23,00 $ 
64    75,00 $     32,00 $ 
63       - - -      225,00 $ 
62       - - -       15,00 $ 
61    22,00 $     15,00 $ 
60    36,00 $     17,00 $ 
59  150,00 $       - - - 
58    34,00 $     16,00 $ 
57    27,00 $     15,00 $ 
56    46,00 $     21,00 $ 
55  100,00 $     42,00 $ 
54    45,00 $     23,00 $ 
53  125,00 $     48,00 $ 
52    38,00 $     18,00 $ 
51    80,00 $     34,00 $ 
50       - - -       35,00 $ 
49  125,00 $     53,00 $ 
48  215,00 $     78,00 $ 
47      - - -       50,00 $ 
46   30,00 $     15,00 $ 
45   24,00 $     15,00 $ 
44   14,00 $     15,00 $ 
43   45,00 $     21,00 $ 
42    15,00 $        - - - 
41   22,00 $     15,00 $ 
40   43,00 $     20,00 $ 
 

No  Prix Vol   Prix CD 
 
39   16,00 $     15,00 $ 
38   28,00 $     15,00 $ 
37   34,00 $     16,00 $ 
36    32,00 $     15,00 $ 
35       n/d         n/d 
34       n/d         n/d 
33    27,00 $     15,00 $ 
32   51,00 $     23,00 $ 
31   26,00 $     15,00 $ 
30   33,00 $     16,00 $ 
29   35,00 $        - - - 
28   90,00 $     49,00 $ 
27     7,00 $        - - - 
26   41,00 $     19,00 $ 
25    73,00 $     31,00 $ 
24   29,00 $        - - - 
23   40,00 $     18,00 $ 
22   50,00 $     23,00 $ 
21   36,00 $     17,00 $ 
20   30,00 $     15,00 $ 
19   60,00 $     31,00 $ 
18   50,00 $     23,00 $ 
17   38,00 $     18,00 $ 
15   39,00 $     18,00 $ 
12 105,00 $     41,00 $ 
11    70,00 $     30,00 $ 
10    70,00 $     25,00 $ 
9  100,00 $     41,00 $ 
8  170,00 $     67,00 $ 
6    51,00 $        - - - 
5    34,00 $     16,00 $ 
 
 
 

 
Commandes et frais postaux 

 
Veuillez prendre note que : 
Toute commande est payable par chèque ou mandat-poste au nom de la Société de généalogie des Cantons de l'Est. 
Pour les commandes livrées en dehors du Canada les prix sont en dollars U.S. 
Des frais de poste et de manutention sont ajoutés au total de la commande :  
expédition des volumes : 15 % du total, minimum 7.00 $, 
expédition des CD/DVD : 3.00 $ (pour 5 articles). 
Les prix sont modi�ables sans préavis. 
Les membres de la SGCE jouissent d’un rabais de 10 % à l’achat d’un répertoire en format papier ou cédérom.  
Prière de donner votre numéro de membre lors de votre commande. 
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Merci à nos commanditaires 
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Merci à nos commanditaires 
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Prix Raymond-Lambert 

 
 

 
 
La Société de généalogie des Cantons de l’Est (S.G.C.E.) lance son concours annuel invitant ses membres à la 
rédaction et à la publication d'oeuvres généalogiques. Ce concours est sous responsabilité de la Fondation des 
Amis de la Généalogie (F.A.G.) et est rendu possible grâce à la participation financière de la Ville de Sherbrooke. 

500 $ en prix 
Catégories: 

� le meilleur volume d’intérêt général en généalogie (publié ou inédit) 

� la meilleure histoire de famille (publiée ou inédite) 

� le meilleur dictionnaire généalogique (publié ou inédit) 

� le meilleur article publié dans la revue l’Entraide généalogique 

 
 

Règlements du concours 
 

1  - Le concours s’adresse à tous les membres en règle de la Société de généalogie des Cantons de 
l’Est. (Sauf aux membres du jury). 

2  - Tout document doit être offert en don à la Société de généalogie avant le 1er septembre de l’année 
en cours, sur support papier ou informatique. 

3  - Tout texte pour L’Entraide généalogique doit avoir été publié dans un des quatre numéros de 
l’année en cours. 

4 - Les textes imprimés doivent être soumis en un exemplaire dactylographié à double 
interligne, d’un seul côté de la feuille, sur du papier 8 1/2 par 11. 

5 - Tous les textes reçus non primés seront donnés à la bibliothèque de la Société et les 
concurrents conserveront leurs droits d’auteur. 

6  - Les membres du jury sont choisis par le conseil d’administration de la S.G.C.E.. 
7  - Le jury se réserve le droit de ne pas attribuer de prix une année. 
8  - Les décisions du jury seront motivées et finales. 
9 - Les textes offerts à la Société de généalogie seront sous la garde du secrétaire général de la 

S.G.C.E.. 
10 - Les prix seront attribués au brunch de Noël de l'année en cours. 
 



 

 

 


